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mence un grand lac (l’Ontario), il y 
a “ une rivière qui va aux Algou- 
mequius vers le nord.’’ C’est à-dire 
qu’on lui avait parlé des çommuni 
cations par eau qui existent entre 
Kingston et le site de la ville ac
tuelle d'Ottawa, et que par ces voies, 
on passait du lac Ontario au pays 
des Algonquins situé sur l’Ottawa 
supérieur.

Redescendant le fleuve, il racon 
te (page 110) qu’étant à l’ile aux 
Coudres, “ Il vint des Sauvages en 
notre barque, entre lesquels il y 
avait un jeune homme Algoume- 
quin, qui avait fort voyagé.”

Cette première année de ses voy
ages, Champlain donne à entendre 
bien nettement,si je ne me trompe, 
quelesAlgonquins demeuraient loin 
sur lXIllawa, mais cepe; dant qu’on 
rencontrait des Sauvages de celte 
nation le long du fleuve, côté nord, 
depuis les rrois-Rivières jusqu’à 
Tadoussac.

Qu’il y ait eu un groupe d’Algon- 
quius sur le bas de l’Oltawa à la 
même époque, c’est ce qu'on ne 
saurait nier, mais il ne sagit que 
d’une petite tribu. Nous verrons.

(A suivre)
Benjamin Sultb.
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LES ALGONQUINS PATINUIR A ROULETTES
“ ROYAL’'LE CANADA

1603-1613
PROGRAMME UE LA SEMAINE:

A tir ail s extrao ni inair a.
Grand, attraction jeudi soir, grande 

mascara le.
Musique ihape après-midi et chique 

soir Corps de musique de- Gardes au 
complet. Grande matinée chaque après-

Lundi soir—Course d’un mille.
Mardi soir—Course de petits garçons.
Mercredi soir—Course au pet-de-nonne.
Jeudi soir—L« p us grand événement, 

grand prix costume» militaires et de fan
taisie, masc rade sur les patins, 
musique des Gardes au couplet, g amie 
course de cinq milles, ture de champ on 
du Canada, entrées : Berrie, de Montreal ; 
Thompson, Toront ; Ross, Cornwall ; 
Williams, Brockvil e ; Co k, London; 
et Bedie; Atkinson Barbeau et autres 
de cette ville. E hibition de <atinage de 
fantaisie par Mlle Jessie Darling • t Will 
Dunn, de Boston. Partie de polo entre les 
Capitals et lei Victorias. Grandes mar
ches, etc.

Vendredi soir—Co rses locales.
Samedi soir—Duffer ms vs Thistles, 

tournoi fie crosse et course de deux milles.
O’KEILLV UK Ut 1 S

Propri Uires.
A. H. RENNIE,

Gerant.

1Ottawa et Hull, 23 Février 1886
Lors de son premier voyage au 

Canada, Samuel de Champlain s’ar
rêta quelques jours à Tadoussac à 
l’entrée du Saguenay, avant que de 
monter plus haut vers Québec. Il 
y rencontra des Sauvages qui célé
braient leurs récents exploits à la 
guerre contre lei Iroquois. Aux 
pages 72 73 de sa narration, on lit :

“Ils étaient trois nations quand ils 
furent à la guerre, les Estechemins,
Algoumequms et Moniagnez, an 
nombre de mille,qui allèrent faire la 
guerre aux dits Irocois, qu’ils nui 
contrèrent à l’entrée delà rivière 
des dits Irocois" (plus tard rivière 
So-el). C’est la plus ancienne men
tion que je connaisse du molalgou- 
mequin, lequel se transforma par la 
suite en Algonquin, sous la plume 
des Français. Tadoussac était le 
pays des Montagnâis. Le9 Etche- 
mins venaient du sud du fleuve.
Les Algonq ins étaient répandus 
au nord du fleuve, à partir de Qué 
bec, en remontant aux Trois-Ri
vières, mais leur pays principal 
était l’ile des Allumettes, sur l’Ot
tawa supérieur.

Champlain ajoute (page 7G) par
lant toujours de la fête de Tadoussac: 
u Le sagamos des Algoumequins, 
qui s’appelle Resouat, était assis 
devant les femmes et les filles.’’ Il 
semble évident que Tessouat, chef 
de Vile des Allumettes, que Cham
plain alla visiter chez lui en 1613 
et qu’il dit être alors une ancienne 
connaissance, était ce même By 
souat. Les imprimeurs ont sou
vent maltraité les textes de Cham
plain. comme la chose e»t facile à 
prouver.

Page 86, étant encore à Tadous
sac, le grand voyageur écrit, cette 
année 1603 : “ Les sauvages du 
nord disent qu’ils voyenl une mer 
qui est salée." C’tst la baie d’Hud
son, laquelle n’était pas encore 
connue des Européens, puisque 

M Parnell a convoqué une as- Hudson n’y pénétra qu’en 1610. En 
semblée immense qui aura lien à 1612, Champlain conçut le proj-t 
Londres, le jour de St Patrice, aux de s’y rendre par le SamuMaunce, 
fins de définir l’ultimatum que le ™ai* ll Y renonça bientôt, 
peuple irlandais doit poser à l’An- Puis se mettant en route tannée 
gleterre, au sujet du gouverumnent 1603) pour remonter le fleuve, il 
responsable. Le 22 mars, cinq jours passe devant la pointe de Québecet 
plus tard, est la date fixée par M. arrive à une vingtaine de lieues 
Gladstone, à laquelle le gouverne- plus loin. Page 91, il dit Du côté 
ment doit s’occuper des affaires de nord, il y a une rivière qui s'ap. 
d’Irlande. Pelle Batiscan, qui va fort avant en

En même temps que M. Parnell terie,par où quelques fois les Algou 
présider -cette assemblée de Lon mequins viennent.’”Ën 1613,passant 
dres, cinquante conventions auront p l’entrée de la rivière Gatineau, il 
peu dans toutes les partie» de l’Ir écrit que les Sauvages entrent dans 
lande, et, à chacune d’elles, l’ulti- ce cours d’eau et le remontent pour 
matum fixé sera proclamé. se rendre aux Trois Rivières. Voi

Le grand agitateur irlandais, là comment les Algonquins du haut 
dont le rom remplit aujourd’hui de l’Ottawa se rencontraient sur la 
le mond**, est déterminé, comme rive nord du fleuve, entre le Saint
on peut le voir, à pousser au pied Maurice et le S guenay, avec les 
du mur l’administration Gladstone. Mont ignais dont parle Champlain.
“Vous avez demandé au peuple Celui ci étant parvenu â Montréal, 
irlandais de déclarer ce qu’il veut, l’été de 1603, remarque .page 105) 
écrivait récemment Mgr Walsh, qu’’l y a “ une rivière qui va en la 
archevêque de Dublin, à M. Giad demeuredesAlgoumequius,qui sont 
stone : ies dernières élections vous à quelques soixante lieues éloignés 
ont clairement répondu.’’ Sa Gran de la grande rivière." (le Saint- 
deur ajoute que ses collègues ne Laurent). Ces soixante lieues nous 
croient pas que l’octroi du gouver- amènent à l’ile des Allumettes. La 
nement responsable à l’Irlande rivière des Algoumequins c'est l’Ot 
aflecle en rien l’union britannique, tawa.
Une crise est imminente, mais c’est Poursuivant son récit, d’après le 
plaisir de voir la nation anglaise dire des Sauvages, Champlain dé- mis
traverser une crise constitution- crit (page 109) le cours du Saint- dans la tête, persiste à vivre depuis
nelle. Le flegme anglais s’en fait Laurent au dessus de Montréal,et il quelques jours, au grand étonne-
un jeu. ajoute que, vers l’endroit où com- [ ment des médecins.

ViEXPRESSIONS DE CONFIANCE

1De tous côtés arrivent d- s témoi
gnages de confiance au gouverne 
ment fédéral et des résolutions ap 
prouvant sa politique. Tout à 
l’heure, c’étaient les comtés de 
Québec, de Glengarry, qui mani 
lestaient leurs sympathies à nos 
gouvernants actuels. Voici que de 
Hornby, de North Perth, des chu
tes Niagara, s'élèvent de nouvelles 
expressions enthousiastes de con
fiance au gouvernement; de sir 
John. A tous ces endroits,de gratifies 
as»en blées ont été tenues et des 
résolutions adoptées pour féliciter 
le gouvernement dé sa politique 
généraient spécialement de sa con
duite dans les affaires du Nord- 
Ouest et de l’achèvement du Paci
fique Canadien.

Dire.
U U

mOTJR corn»- di r*Importateur

ENCADREMENT
m mmts,
imande et anglaise)
Anglais, Frau- 

emands,
» de Peintures, 
, et de canevas 
eaux.

PLUS DE

ÎOOO LJEü
Sont offertes en Vente.

ES SONT VEX
ES TANT I.A 
LE MOIS.
S AU PRIX DES 
fURES.

CHAMBRES A LOUER« une visite, Voyez nos Prix oui varient
Ceux qui auraient 1 esoin d’une excel

lente chambre garnie ne sauraie it s’a
dresser à meill-ure enseigne qie chez M. 
Alexandre Lhariebois, ‘20, rue Nicolas, 
Ottawa. La maison renlerme un magni
fique et vaste salon et on y fournit aussi 
la pension au gré des locataires. Le< 
condition- du loyer sont trè?-fociles, et 
toute la famille de M. Charlebois se com
pose d’un enfoni de Sans.

i moins de

3 a 9 CEBITS L4 VERGE.LE TAUX DES LICENCES
iux marchands les 
ures, miroirs, cane- 
tontes les plus ré
commerce de peint 

réal et Toronto.
4 Et.Vit MR,
*2 rue Nus-ex.

Ou sait que la législation d’On
tario se propose d’augmenter le ta
rif pour obtention des licences pour 
vente de spiritueux. Tous les in
téresses s’accordent à admettre qu’il 
vaut mieux augmenter les droits et 
diminuer le nombre des licences. 
Lu moralité publique serait bien 
mieux protégée, si l’on n’accordait 
de licences qu’aux hôteliers absolu
ment recommandables. Os hote
liers trouveraient encore grand 
profit à payer des taux très élevés. 
Mais il est bien compris que pas un 
vendeur ne tient à cette augmenta
tion du tarif, qui serait une pure 
perte, si le gouvernement n’est pas 
détermine à refuser les icences 
aux personnes non qualifiées. Hors 
de là, les hoteliers protesteront, et 
il ne serait pas naturel de les en blâ 
mer.

Cotons Gris, Cotons Blancs, Goto as a oreillers1 
Toiles pour les draps de lit, Toiles pour autres 
fournitures de lit, Servieti.es, etc., etc.

INCENDIE AU PARLEMENT

CHAMBRES A LO >ER
ROYAL Vers -iix heures et donne, hier 

soir, le feu s’est déclaré au second 
étage de la partie sud est du bloc 
ouest des édifices du Parlement. Au 
bout d’une heure les pompiers 
l’avaient éteint.

Le feu parait avoir pris naissance 
dans une chambre où les femmes 
de journée du département de la 
Marine et des Pêcheries déposent 
les objets dont elles se servent pour 
leur travail. 11 avait pris pied lors
que M. Jenkins, secrétaire privé de 
l’honorable M. Foster, s’en aperçut 
et donna l’alarme. Grâce aux 
efforts réunis de la brigade et des 
citoyens, les ravages de l’élément 
destructeur ont été restreints à un 
espace peu considérable. Trois 
chambres sont complètement dé
truites et plusieurs autres plus ou 
moins endommagées. Les travaux 
en bois du corridor ont été gâtés, 
et si l’on tient compte, en outre, 
de ce que l’eau et la fumée ont 
pénétré partout, il semble que les 
dommages s’élèvent à plusieurs 
milliers de piastres.

Sir Hector était sur le théâtre de 
l’incendie dès le commencement, 
encourageant et aidant les travail 
leurs. Plusieurs employes du 
service civil ont aussi rendu d^- 
bons services po ir maîtriser l’in 
cendie. Aucun document impor
tant n’est détruit.

chimes piK',.“e8»<^ïinteœp.0id/îzl P5UN DE L’ENCAN DURANT LE fl OIN
session, peuvent t’adresser au No. 55, rue 
Clarence.

\

11 1J. H GILMOUB 
• !.. HOWARD LAURENT DEPIN.

r,IIMENCAN1 Les Libéraux-Conservateurs i •IFSVRIER,
grand drame t istes des Voteurs—Acte des 

franchises.
Qui sont qualifiés comme 

Voteurs dans les Cités.

tirke ! AFFAIRES AFFAIRESAille fois au Théâtre 
, New-York.

et SAMEDI, 
s. Portes ouvertes 
ideau à 2.30 
), 20, 30 et 50 cts.

Pour quelques jours seulement.. Toutes personnes du sexe masculin 
âgées de 21 ans, sujettes britanniques par 
naissance ou naturalisation, et pos»è lant 
quelqu'une des quaiificatio is suivantes :

1. Tout propriétaire ou occupant d’une 
propriété immeub e, soit de son propre 
ch f ou du chef de sa femme, évaluée à 
$3 10.

2. Tout locataire payant un loyer de 
$2 par mois ou de $21 par année.

3. Toute personne retirant un revenu 
de $3011 par année ou de *6 par semaine 
de se» gages, dr- -o i commerce do a pro
fession ou de placemen!s fai s en Canada.

Dentelle» noire».
Dentelles crème.

Dentelles brunes, 
Dentelles couleur cale, 

Dentelle <le fantaisie, 
Dente» le perlees.

Chance - Sans 
Pareille !

J VOLE
k and Tan), répon- 
a les pattes jaunes, 
le la mâchoire. Il 
nt lors de sa dispa- 
amènera à son pro- 

8t. Patrick, sera

etiendra en sa pos
era poursuivi sui-

1 .’IRLANDE

Four un Jeune homme qui 
desire entreprendre le 25 pour cent au-dessous des 

prix ordinaires.
Mirchand’ses d’Hiver ven

du. s sans reserve

. COMMERCE
4. T ule n r-onne qui est le fils, le beau 

fils, le p-lit-fils uu le gendre d quic -n |u 
possè le une propriété de la valeur de $600 
et plus.

D’EPICERIESIE LATREILLti.

IS Nous ne i fusons aucun offre raisonnable.Tous ceux qui sont favorables au parti 
Libéral-Conservateur et dont le no n n'est 
pas enc re sur les list s électorales mal
gré qu’ils possèdent une ou plusieurs de» 
quai fi ;ution< ci-d-Ssua, sont priés d'en
voyer immédiatement leurs nom et pré
noms, adressa, la na ur^ de leur qualifica- 

l’uu d-s messi urs dont suit la

Poste de Ire Classe3 de raquettes “ Le 
de se r -ndre à une 
u magasin de M. 
, lundi 22 courant, 
t la prochaine visi- 
dnce de Québtc.

Loois d’Aühay.
R. “ Le Canadien."

woeococK,
No- 39 rue Srarks

Epicerie* nouvelle* et maga- 
»ln «le» mieux a»»ortt».

PROTECTION DES ANIMAUX
N’adresser au bureau «lu 

•CANADA” pour plu* am
ple* inloruialions.

liste :La Société Protectrice des Ani 
maux s’est réunie hier soir, dans la 
salle du Conseil de Ville, sous la 
présidence du maire McDougal. 
Depuis sa fondation, en avril 188 , 
.a société a rapporté 836 ca de de 
cruauté envers les annimaux.

Plusieurs discours ont été pro
noncés. Un a dit beaucoup de 
-bien de l’œuvre accomplie par la 
société. Le seul fait qu’une société 
de cette nature existe est un frein 
rr oral pour ceux qui seraient portés 
a maltraiter les animaux.

Quelques orateurs se sont pro 
ronce» contre la vivisection dont 
ou fait de malheureux abus, bien 
que les intérêts de la science eu 
exigent la pratique.

11 a aussi été suggéré d’établir 
un système d’ambuiauces pour les 
animaux.

QUARTIER VICTORIA—C. Gagné, me 
Wellington, ou R. S. McKenzie, 167 
rue Cambridge.

eu \RTIE t WELLINGTON—C. Magee, 
24 me Sparks.

QUARTIER ST. GEORGES — Thomas 
Birketi, rue Rideau.

QUARTO R BY — P. H. Chabot, rue 
Sussex.

QUARTIER OTTAWA — Wm McEvela, 
rue de l’Eglise, on Chas. Desjardins, 
échevin, 85 rue Water.

Ou à D. O'Connor, t résident de J'as-ocia- 
tion Liberale-Co iservairce.

J. W. McRae, Association Libérale-Con
servatrice des Jeunes Gens.

Ihos. Stewart, Association Libéial-' Con
servatrice des Ouvriers, 531 rue 
Albert.

Oscar McDonell, le Cercle Lafontaine, rue 
Rideau.

En s’adressant à l’un ou l’autre de ces 
messieurs, on pouara obtenir toutes les 
informations désirées et des lormules im
primées.

Que chaque conservateur n’oublie pas 
de se faire porter sur la liste électorale 
avant la fin de février.

Qu'on ne l’oublie pas I Qu’on ne l’ou
blie pas I

DIPUTIIKMNE.... I

mm
m

AYN-DlPEirrilEKlIQUKDite A. McDonald. Spécifique contre la Diphthèric et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la con
somption ou à sa jiremière période, la 

bronchite aiguo et chronique et le» 
rhumes

fS adressées au 
-nveloppe cachetée, 
ons p ur Impres
sion le cas) seront 
premier jour de la 
parlement, le 25 

» laquelle il ne sera 
î), pour les impres
ses pour le parle-

LES ARTICLES DES

modes mmm
H O EL LA DIPHTHERIE VAINCUE.'

SONT INSURPASSABLES.
Les dames feraient bien île profiter des 

bas prix pour les fêtes du Jour de l’An.

Maison de Modes Parisienne
521 HUE SUSSEX,

Quatrième porte de la rue York.
2 octobre 1S85

Aux ravages de cette maladie terriole 
et réputée incurable, on a trouve un remo
de qui n a jamais failli. L’expérienee de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur pur des personnes notable, 
et dignes de foi attestent l’efllc cité vrai 
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

ne sera reçue que 
i formule que l’on 
i soussigné, de qui 
>air tou» les rensei-

çe pas à accepter la 
oumission. --

Y HARTNEY, 
nité collectif des 
le» deux Chambres 
lu Parlement, 
r 1886.

la► DR N. LACERTE,
LEVIS, P. Q.Un fermier du Michigan qui s’est 

accidentellement une balle A LOUER Puix : 60 cts. la bouteille. En rente ckei 
les pbarmacieng.

DEPOT CHEZ
KL.ZEAK Al.AHIE,

71 Rue Bolton, Ottax

Un magnifique logement, au No. 88 rue 
Cathcart. Possession immédiate.

Pour informations s’adresser au No. 92, 
rue Cathcart.

i «le la TALL 
eiHeure poui* 
h chute de» 
Calvitie En 
O. OiOlËB, 
m Sussex

jaillle88 4
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HEMORRHOIDES — HANNUM’S BENATINE. LE SEUL REMEDE. BUREAU PRINCIPAL. 101 RUE SPARKS OTTAWA

4
m

W
! «smses w

 e 1



5*32

u oo

G 30

4* 48

8 18

2 20

aiase Ottawa....

z,rr. à Montréal... 

Arr. à Québec....

D’ELEGANTS CHARS PALAH 
sont attachés aux trains de vitesse

eentre Ottawa et Montréal.

Connections à Québec pout Halifax, Si. 
Jean et tous les points sur le chemin de

Intercolonial.
Connections a Montréal aveu les trains 
chemins de 1er pour Portland, Boston, 
tous les points de la Nouvello-Anglo-

SECTION St. LAURENT ET OTTAWA 
laisse Ottawa 
Gare Union)..

Arr. à Prescott 
misse Prescott.... 7 00 a.ta.
Arr. à Ottawa

2 00 p.m. 
4 05 p m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Couneclion par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

7 00 a.m. 
9 30 a.m.

10 05 a.m.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
ai l’Ouest, ouverte le 11 coût 18û4 . 
LnBxproes dujourquille Ottawa a 1- 3 > p 

a « Arr. à Toronto à U.45 pin 
«• du soir quille Ottawa a 11.40 , n 
u « Arr. à Toronto à 8.30.:
“ du jour quille Toronto! 8.25 av 
u «• Arr. à 1 otaWa a 5.25 !
** du soir quitte Toronto à 8 OU ;
.. »• Arr. à Ottawa à 4.36 a u

Élhars palais élégants >.ir le» trao s 
guout. Chars dortoirs somptueux • vr : 

umns du soir.
Connections à Bm.th’s T*u? j 

roakvtUe et le chemin de 1er du 1 : 
ft one ; Aussi pour le cheu a de fer 
làd Black River et 8e> uombreus-- 
eselions pour le sud.et i’e»t.

Lign directe pour Chic tg » « 1 loi- 
4ants 4 l’ouest, sud-ou. si et nui d-ou *-.t. 

Pour les billets, le prix du
dans le char-salon la labié «i 

Aûjsri des trains pour le haut d; 1 UUaw 
ai WUtos les autres stalio .» locales 01 a 

mations concernant ;•»>- passage" 
au bureau des billet*. 

iTiS BUE SPARKS to*
D. McNIC.iLL 

Agent général des passagers.
PA MUS R,

Agord de Billet.
W. WIIYTIS

Burin uKda.ii t-g e nér<

t££Z

VANümtiNH,
SicO-fh^'MdeoU

i V 30
a.m. p*m. I p m. 

7 15 6 00 j 8 00 
p.m. I p.m. 
10 15)11 30

p.m. p.m. 
10 00 10 00Laisse Québec 

Laisse Montréal. 9 00 

Arrive à Ottawa 12
.n. a.m. 
23 11 25

tain je Fer Canüüier< ou Pacifique
LIGNE "COURTE

BNTRK

Ottawa, Quebec
ET MONTERAI.

!! If ! i-g h
Il IITABLSaU DBS HBB.

LE BEPO- DES FATIGUES

Vous qui êtes fatigues, insou- 
oiauts, sans espérances qui soin 
frez reqrenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicible 
et si vous redouiez mémo la mort, 
soyez sans inquiétude. Dette pre
paration presque miraculeuse cou 
nue des Eats-Unis comme Kiduey 
Wort a maintenant atteint le Cana
da et est souveraine pour la guéii- 
son de toutes les maladies d. - 
raina et de toutes les affections de 

Essayez la sans délai.

PETITE GAZ: T TE
Chez M. Laurent Duhamel vous 

trouverez un 
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi- 
«le, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le publie 
«1 général de l'encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
One visite est respectueusement 
sollicitée

—Si vous souffrez des atîcvtatio - 
nillieuses, maux de télé ou uidige. - 
lion, umployez les Pillules de Nou 
Longues de McGalk Prix 25c. la 
Boite. En vente chez C O Qacier, 
F et 11 MacCarty O: uva.

Sirop des En/mis du Dr Godcrre— 
Le seul sirop calmant 
'a profesrion médicale 
1a bouteille. En vente riiez C. O. 
D acier et il. 1. MacGarty, Ottawa

assortiment de vian-

reconnu par 
Prix 25c.

UK UEMANBE u n age m resident 
dans chaque village, vill - et cité 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvelles machines a air a gaz. 
pour fabriquer l’air a gaz, 50 pom 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi hou. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hotels, lubriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
‘ The Canadian Air Cas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue rsaiut- 
/rançois Xavier, Montréal, P. C.

9 oct *a

ATELIERS TYPOGRAPHIQUES !— DU —

PLIiS DE MLM1“CANADA”
CERTIFICATS SUR CERTIFICATS

Yst nu
Ea Valeria continue d’opérer des 

cures étonnantes. C’est incontesta
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi
cats suivants :

il 1)

11 H
3

Montréal, 29 janvier 1884.
OTTAWA

Monsieur C. D. Girtux, pharmacien, 601 
rue Notre-Dame (ouest) Montréal.

Monsieur,ET PLACE DU MARCHE, HULL Je perdais mes cheveux abondamment 
depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres tout- s les prépara
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valeria ; la première boite a arrêté com
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avo r use trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don; 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
ervir de la Valeria.

Ungezécute à ces ateliers toutes so les

D’IMPRESSIONS
TELLES QUE:

Tôles de corn j .tes, 
Memorandums,

Cartes d’affaire», 
Cartes, de visite, 

Chèques, 
Billets,

Aubkrt Larosk, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

Saint-Thomas d’Alfred,
Co.nté de Prescott.

Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tête chauve à l’âge de quarante-trois ans 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholettk,
Cultivateur.

Traites,
Enveloppes

Catalogues,
Listes de prix, 

Programmes, 
Circulaires, 

Affiches, Bouctouche, N. B., 4 janvier 1884 
MM. Lav olelte et Nelson,

Pharmacien*,
Montréal.

Placards,
Lettres funéraires,

Etc., etc., etc.
Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 

12 boites de la Valiria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux ont repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’txpérie ce. Je 
donnerai volontiers un certificat en faveu 
de la Valeria

i
BLANCS POUR AVOCATS

Déclarations sur compte,
Declarat ory sur billet,

Demandes de plaidoyer, 
Comparutions, 

Subpœnas, 
Affidavits,

Votre tout dévoué,
G. A. Girouahd,

ex-député de Kent.

Ottawa, 15 mars 1884 
Je certifie que depuis deux ans mes che 

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pomma, e VALE
RIA, trois fois, n os cheveux ont ctssé de 
tomber.

Obpositions. 
Fiat,

Inscriptions,
Btc., etc., etc.

L. Bélanger,
Photographe,

St-Tliomas d’Alfred, 19 janvier 1883POUR NOTAIRES
Je certifie que la Valéria m’a été très 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valéria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans,

Contras de vente,
Contrats de mariage,

Blancs de billet,
Procurations,

Quittances,
Transports,

Protêts,
Obligations, etc.

H

F. X. Bougie.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et l’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir chai ve ; en quelques semaines, je 
perdis tous mes cheveux lu sommet de 
la tête. Je fis alors part de mou malheur 
à mon cousin, qui m'expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe

la Valeria.
En lisant la

(
Pour les Greffiers et les Commissaires

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jugement

lée
Blancs de Procès-Verbaux

D’avis de Vente
prescription, je le dis, je 

m'amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me lit faire l’essai de La Va
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d - voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tète. Je redoublai 
d’efforts et aussi de conliance et de ponc
tualité, et cinq mois après, j'avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma ch 
lure d’autrefois.

C’est doue avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

De Saisie,
De Veille

POUR LES SEI .TRESORIERS
,!1

t
Listes D'évaluation,

Listes De Perception,
Liste Alphabétique d'électeurs,

1 S

!LE TOUT) L. P. Champagne.

Montréal, octobre 1883,
Je, soussigné, déclare avoir perdu com

plètement la chevelure if y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sa is succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dais la Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch z MM. Lavio- 
lette et Ne son. pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. Laviolctte lui-même qui 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’eidis alor»—il a environ six mois—com
plètement chauve. J^ me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefo.s, un peu plus 
claire cependant, les ch- veux ôtant plus 
tins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat.
Je suis gardie n de la barrièie de la Côte 

Saint-Antoine, tt je serai heureux de don
ner la preuve de tous les laits que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l’ameur de cette merveil- 
leure découverte.

ET A DES

.1.

tCes ordres envoyés par la Post 
reçoivent une attention toute spéciale e* 
sont exécutés sans délai.

ABONNEMENTS :
LE CANADA ” quotidien, par an, $3.0f 

LE COURRIER DE HULL" hebd., do SL0
Tout abonnement est invariablement 

payable d’avance. j

il
PlBBHX DOM*.La Société de Poblicit#

r>R°l>RréTAlRE

J
Invente cnez tous les pharmaciens.

HARVEY, boite 11Bn gros par* M 
M œtrôal

j

LB CANADA. 13 février 1886.

J. B. ABJAL
Peintre Décorateur et Tap!ss$l i,

A six Inventeurs
J. Coursolle & Ois.

L’OCTROI DES TERRES
accords AJ

CHEMIN DE F I'll DU

Pacifique Canadien
VIENT DE RECEVOIR

Soüûveurx de Brevets tf Invent** 
Dessins de Fabrique, Marques ' 

de < hmmerce et de Hoir.
4 gv irm et Coi reapoudanb ait

Unis, en Ansrlelerre et en FnuK-

«

ROULEAUX DE TAPISSERIES
do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est Faite 
ineilb ur marché quo partout ailleurs.

CONSISTE EN
Superbes Prairies àt Blé et Terres h 

rat u rages au Manitoba et dans les 
Territoires du Nord-Ouest,

à 15 POUR CENT

J. COÜKtiOLLE & Ch*., —AUSSI— ^

TOILES POUR CHASSIS
Terres à bas prix, à proximité du che

min de fer, particulièrement propres à la 
cuiiore des PRODUITS MELANGES DE 
IA FERME. Elevage des bestiaux, pro
duits laitiers, etc. Un peut acheter une

Cf AM Bit K V iCTO>. iA, 
.h -x ' b bureau des Brevets,

OTTAWA, (/y,'
DE14 t .—Boit 65.

•M F : TOUTE COULEUR.terre
Avec ou cans conditions de Culture, M. A RIAL surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

PETITE VEkti S!selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con
ditions exigeant la culture et sans condi- 
liois de culture ou d’etablissement, à j

. basés sur une inspection mi nu- 
examinateurs de id Cpmpaguie. 

F. la vente est faite avec condition de 
ire, IlX U t 85 A SS de la moitié du 
d'achat est alloué sur la portion de

•V* marqui s peuvent être effacées.

Nouvelle Auuonce
Le soussigné remercie ses nombreuses 

pratiques, pour l’encouragement libéral 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourd’hui 
il a le plaisir de les informer qu'a *rient de 
recevoir

fa d
lie Mais m LEON & Ci*.,

51 Tottenham Court Road, ) LOND. S3, 
202 rue High, Stratford, J AngOterre

ParfYmieiir# de .S. M. lit Met. .e.
Ont inventé et patenté cette préparation,

L’OB LITüRATE U 4 !
qui efface les marques ne la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffemive, ne cause aucune douietr n 
inconvénient, et ne contient rien d'u 
actère nuisible. Prix : $2.50.

terrain cultivé.
Terme* <ie 8eaieme*il :

éiré faits «nLes paiements peuvent 
plein au temps de l’achat, ou en six paie 
m<,rils annuels, avec inférât. Des Dében 
tures de .Terres peuvent être obtenues âl a 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées 
10 pour cent de prime sur leur plein 
valeur,- avec intérêt accru, en paieme* 
des terres.

On peut se procurer -les Pamphlets, 
Muppes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné où à John II. McTavish, Com
missaire des Terres, à Wim ipeg, à qui 
toutes communications relatives aux pris, 
conditions de vente, descriptions des turret, 
•te., devront être adresses.

10,080 pièces de Tapisserie Chinoise
Nouvellement importée, avec aussi 

de patrons fleuris pour chassis' Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livres de Messe Anglais et Français, et 
une foule d’autres articles religieux, 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’etre reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du P RI N 
TEMPS et de L'ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de premie 
choix : Vaisselle anglaise, à très boi 
marché.

Cheveux Sti|»erllux..
Le remède cpüûtoire de LEON cl Cie . 
enlève en qu-lques minutes les cheveux 
superflus sans la moindre douleur ; 1rs che
veux ne repoussent jamais Ce remède est 
très-simple. Inatruciions complètes. Re
mède envoyé par avilie. Prix : $1.00.

(i SO. W. stlAW, agi-nt général
19 rne Tremonl, Bouton, Mass.
sept 1885—la.2 ?

On continue comme ci-devant à rep 
sorted de icteindre et repasser toutes 

res, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
200 Rue DAI.IlOUSîE.

Par ordre du bureau
CH A H LES D Hi N K WA T EH, 

ecrêtaire
SPFtUCINE '

13 mars 1885—la . , Due des meilleures
V yv rations offertes jusqi 
y . /> ' V au public, pour le aoulag- 

ment immédiat et la gui 
rison de la Toux, du Rhum» 
de la -Bronchite, de VE: 
rouemeut, de la Croup-, e 
de toutes les maladies de u 

t des P<""

iïè

p,i!üLs k Noix Longues Composée 21 Nov. ’84
De MvGAI.i 

ÆeoouvetHü
vuaNMonamHuwiPW 
U' SMOj-u* m WosiFÉtePour la guér t 

son certaine dt 
toutes les afle>' - 
tiens bilieusti- 

peur du foit 
ux de tôt-, 

in di ges tion 
.^étourdissemenil 

rjjn/ de toutes let 
r le --îfluvais ftmetiom-- ■

Co
à 21

jrge et ue 
A rendre 5 e

50c la i.outeille. 
it. E.McGALE, Chimietie,

Montréal
------ -—:o:---------

Ni o..n venons de recevoir 1« 
!»i«ih bel îiKNorlimenl 
loile# peintes et doreea 
pour l'eueires qui ait 

a tisiik) ete importe eu Canada

toi

Hotel du Canada
ses causés pa 
de l’estomac.

Cos pilules sont o.-ttr. :i trecommando.. 
mme étant un des ,>:us sûrs et des plu 
caces remèdes contre les maladies pim 

haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en ôtant un puissant purgatif 
pouvant être administre dans n’irapor < 
quel cas, elles ne contiennent aucune 
ces substances délétères qui pourraient.

dre préjudiciables à la santé des enfan. 
ou des personnes âgées. Les Pilules l» 
Noix Longues Composées, db McGalb, so; t 
préparées avec soin, avec un extrait col* 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d'autres principes végétaux, de ra; 
nière à les placer au premier rang pur 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pt < 
sent offertes au public.

B. E. Mo

Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as
socié de M. E. E, Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de ^prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 5» et 60 rue 
Murray. Le publie voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M. Renaud étant ontinuel 
lenient en rapport avec les marchands de 
bois et les conif acteur s de chemin de fei, 
les hommes de chantiers trouveront tou 
jouis chez lui a s’engager au prix le p us

JACOB ERRAITelîi

«IAG8SIN PALAIS UE MEUBLES
88 KITE HUM AI .

M- IL—Voyez le= échantillon» de 
ces toiles dans ma vitrine.

Après l’inventaire fait _,e notre 
stock nous avons décidé d’offrn 
nos marchandises à des réduc 
lions de prix spéciaux, poui 
ARGENT COMPTANT.

HENAlil», uroi.rietaire.
No 56, bü et 60 Hue Mura f

A.
16déc

au. A. Cliivôr
A VOCAT.

GALE, Chimiste 
Mont: v

Bureau.—Encoignure des rues Rideau . l 
Sussex ,Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

ARGENT A PRETER -m
Ottawa, v janvier 1883.

N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.II

inimiwrrnrMt

J. L. I htilM, L. L. H. limais, CAMPBELL & Co.
^,-XZOC^.T

124 Rue PRINUIFALE. Hull

45 Rue MURRAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1S84

KUE O’CONNOK. *
4 décembre 1884JOS. SENEGAL

Bureau ü’Ageut d’Imiueubk
JIIACDONALH

NO 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.

dÿi'

ENTREPRENEUR

ût POMPES FUNEBRES
COIN DES RUSH

York et Dalhousle,
I jTTAWA.

Egg

vCHEMIN OE FER INTERCOLONIALCrêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués

-H
■'-j

*, Huute de la Malle Hoyale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, e* Route dirvc'e entre l’Outst 
et tous les points du b,.s du Si-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs* aussi le Nouveau- 
Brunswick. la Nouvelle-Ecosse, l’Iie du 
Prince Edouard, le Cape-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants ch ors-palais 
r'rées de buffet et cliurs-dorloirs font 
partie -’e chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle 
terre ou s ur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Sumedi avam-midi à Halifax, en pariant 
de T ronio Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de marjj 
chad dises trouveront au port d'Halifax 
toutes les commodités desirables pour 
rembarquement de leurs effets.

Depuis des années, l'expérience a dé
montré que ^Intercolonial et les lignes de 
paquebots uui font le set vice entre Hali
fax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et rt tour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret tide pi stagers 
I cuvent être obtenues en s’adressant à 

h. KiNti, Agem de billets,
>a •«, au S.urk , Ottawa. 

HUBERT B. MUOD1E,
Agent pour les passagers et le fret de 

.’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toronto.

A. B. MA(Jl>OA Aïil>,
Encanteur de la Reine,

RESIDENCE,-........253 1CHOLA

THIS IS YOUR OPPORTUNITY Macdougail, Macdougall k Beitcourt
Do you want 

a splendid, 
handsomely 

v vaç bound st or y
pWjtjp book? You

/ can have y m
- * choice out

r > 1 : V'vfX- P’7the best tint
mfù : are publislied 

if you will ob 
> tain two sub

ecriptions for 
The Weekly 
Mail. Acafa 
logne of stun 
di nland mis 
‘ cllaneouH 

- getting up 
will he sent to any 
ion. There is no boy

__ _______t of

AVOCATS, PROCUREURS,
Agents pour les affaires de la Cour Su

prême, le Parlement, et des Départements 
du Canada, *c.— .a, 

“Scottish Ontario 
rues Sparks et Elgin,

Chambers ” coin des 
Ottawa.

Hon. Wm. Macdougall,
Frank M. Macdougall.

N. A. Bilgoubt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belconrt, membre du Barreau 

d’Ontario et de ce il ide Québec, s’occupera 
aussi des affaire reouorant son attention

C. R.

m Wf **s /r
r- -, '

Sirop ois enfants du Or Gocerre
Ce sirop est prép.-- i 
rée avec l’approba
tion des prolesseutt 
de l’F. «oie de Méde
cine 11 de Chirm* 
trie de Montrée

for

■d' -;r f'" r
publications, given ae prize*
fl-ibs f-r Tu
address upon
or girl, voting man or young womàn.am 
• t who cannot securo a haudsomo loi 
l*ooke this winter 
w.th very little 
effort, if you will 
only mak 
your minds to it.
Tho books 
splendidly hound 
and are the 
'Auctions of 
host known au- 
tliors, which is a 
sufheientguaran- 
teo that they will 
not only afford 
amusement but
be a source of pro- æ

Scot!
popular weekly published, and is only One 
Dollar a year. It has now over 100,000 sub
scribers. Specimen copy and prise list sent 
tree- Address Tu» Mail, Toronto, Canada.

ulté de 
de VUmversiT 
Collège VictoMÎT-

Le sirop des en 
fants est supèriem 
à toutes les prépa
rations caïman ai

_____  offertes aux mèm
pour conserver la santé de leuri 
il peut être donné avec la pim 
fiance aux enfants dans les cai 
Colique. Diarrhée, Dyssentent* 

Dentition douloureuse, insomnie, Toux, 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandes le Sirop du Dr Godirbs et 
n’en acheté* point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Elats 
Unis

4fo D. POTTINGER,
Surintendant général.■'Apro- 

the % de famille 
enfants

Bureau lu rnemin -le tnr, 
Mougioii, N. H., ‘.3 Nov. I

grande confiance 
suivants :
Dentitif Hotel du i astorv ViÊ 451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Les 

agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôt 1. 
Prix modérés. Un téléphoue est attaché 
a l’établissement.
15» OBEVBILB, proprlelssirv

OtU. wu, 18 déc. 1884

fit.
. SA Cto, LA BOUTEILLE,

Seul
PRIX

proprietaire,
B. llcGALB, OhimlsA 

Moi tréal
B.
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—Ave:
Paris 

—Touj 
m’at-on 
six mois. 

—Ne v
pas ?

—Non, 
vingt mo 
j’étais ch 
qui m'avi 

—A qu 

—A Fo
—Vous 

que six n 
—Oui,

époque qi 
rissav m’e 

—Et de 
jamais en 
mère ?

—Jams 
ment qu’t 
mon père 
voisine d< 
qui a fail 
vraiment 
cela est v 
mère, épu 
privati .ns 
rage de lu 
mort pour 

A ces m 
deux larm 
sur sa joui 

—Pardo 
selle, fit 
cette fois 
vous de s 
nirs. Cro 
pour obéir 
nale. Je 
preuve, si 

—Parle: 
en conjure 
mande ex.

—Cela i 
jourd'hui, 
dit Raymc 

—Impos 
non, mons 
doute reçu 
famille, « 
ments prêt 
chitecte, « 
père, voni 
retrouvé j 
amis quel< 
vous savez 
être...

Les paro 
et saccadée 
de. Elle s 
anxieuse, 
n’était gu 
qu’elle.

Mais, so 
comme pot 
drissement 

—Non, t 
dit-il, je n< 
ment voni 
mère rien d
que vous 
suis en état 
effet, qnelc 
sur votre fa 
ré vous sati 
je n’avais 
documents, 
nés à consu 
re me près 
moiselle Va 
s’impatienti 
vous le pe.ri 
neur de vot 
demander u 
bien entend 
vous faire a 
sonne que v 

—Alors, : 
retiens plus 
je compte si 

—Je n’y i 
que, madem 

11 s’inclin 
puis se tou 
Amanda.

—Je suis 
moiselle.

— Allons, 
cipitammen 

Dans la oc 
Raymond tr 
se rapproche 

—Mademi 
pousserai pe 
jusqu’à voui 
entretien.

—Vous n’ 
que cela ? fi 
dissimuler s 

—Non, m 
dépendra be:
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du concours pour le théâtre de 
Bahia.

—En effet, vous m'en avez 
parlé. Ce résultat est-il procla
mé ?

FEUILLETON “ J’ai leofferU”
De toutes les maladies Imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacien T. J. Anderson m’a recom

mandé les •* Amers de Houblon,"
J’en ai consommé deux bouteilles 
Je suis complètement guéri et je recom 

mande sincèrement les Amers de Hoüb.on 
àtoul Le monde J. I). Wa ver, Buckner,

; ÉPILEPSIE •
HYSTÉRIE Guérison souvent!

——------------------------------- Soulagement toujours!

.CONVULSIONS; aMmSSêm 
MALADIES 'Lar°yeiuie 

NERVEUSES

LA FOLLE
—La décision du jury a dû 

parvenir hier au ministère.
—Et vous la connaîtrez.......

quand ?
—Demain, sans doute.
—De combien s’agit-il donc ?
—D’une prime de cent mille 

francs d’abord, et d'honoraires 
plus que respectables ensuite, si 
le vainqueur veut construire 
lui-même sur les lieux le projet 
qui aura été choisi.

—Espérez-vous être ce vain
queur ?

—On espère toujours, made
moiselle

—Et vous auriez le courage 
de vous exiler si loin de nous en 
cas de succès !

—Dans ce cas-là, mademoisel
le, c’est vous qui me dicteriez 
ma résolution.

Fernande baissa la tête et 
abandonna à Raymond sa main, 
que celui-ci serra peut-être avec 
un peu plus de force que ne le 
comportait la stricte politesse.

Enfin il s’arracha à cette émo
tion nouvelle pour offrir son 
bras à la tante Amanda.

Mo.
(Suite)

Je vous adresse ces que.ques lignes 
comme

Liage de reconnaissance pour voe 
Amers de

—Avez-vous toujours habité 
Paris

—Toujours, monsieur, sauf, 
m’a-t-on -dit, pendant cinq ou 
six mois.

—Ne vous en souvenez-vous 
pas '?

Poudres de Condition d'Âleiandei
ittH'k.KM roi k le» KO'l.VH'

KT A or SES

ÛE9 :n • $ ;• : u: rf
Cliev -eaxx t*

■ * ‘ Houolon. J’ai souffert
De rhumitism- enflammaloire 
Pendant près de
Sept années et aucune médecine n’a 

semblé me faire du 
Bien ! ! !
Jusqu’au moment où je pris deux bou

teilles de vos Amers e Honblon, et à ma 
grande surprise je suis ausis bien aujour
d’hui nue je ne l’ai jamais été. J’espère 

Quv vous aurez beaucoup de succès, 
Avec ce puissant et 
Efficace remède :
Quiconque! " * serait désireux d’a

voir plus de détails su’ ma guérison peut 
es obtenir en s’adressant moi. E M.

Williams, 103 I6th Street, Washington, 
D. C

—Non, monsieur. J’avais 
vingt mois à cette époque et 
j’étais chez une brave femme 
qui m’avait recueillie.

—A quel endroit ?
—A Foutin, près de Nangis.
—Vous n’y êtes donc restée 

que six mois ?
—Oui, monsieur. C’est à cotte 

époque que M. et madame d’Hé- 
rissav m’ont adoptée.

—Et depuis lors, vous n’avez 
jamais entendu parler de votre 
mère ?

Asioit « Ottawa :—C. STRATTON 
Coins des rues iJaih susse ei satni-Patruse 

4 VIS.—Les médecines ci-dessus, cèle 
lires tans tout le Canada pourleu 

efficacité ne se trouvent que chez M. (; 
STRATTON, de m os donc le public et 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER.

VENTE EN OROe

PARIS, 7, Boulevard Dsnaln 7, PARIS
T PHARMACIE DOREE

Délkt! 1 Quebec, dm 1, D' Ed. MORIN 1 C\ et d..,. tontes Pharminr, dl Canada.

oooc
N. B.—lin peut aussi obtenir l’article vé

ritable ches v LAPORTE, rue Rideau ; 
GOOD A LL A FILS, rue Wellington ; 
et DAGLLSH & FRERE, rue Queen, ouest.

nn, skftinfnrtïrT-

Chez tous les Parfumeurs et Coiffeurs
de France et de l’Étranger _ ai

^ tV f Vy goadm, §.2 spécial!
1 PRftPAHX* AV fll.NMUTH

Ml Par CH. FAY, Parfumeur
e, Eue de la Faut, e — PARI

Je considère que vôtre emede est le 
meilleur qui existe pour l’indigestion, lqs 
maladies de rognons,

Et la débilité des nt-rf, j’arrive 
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de 
Bien !

La

i—Jamais. On m’a dit seule
ment qu’au moment de sa mort, 
mou père était dans une gêne 
voisine delà pauvreté. C’est ce 
qui a fait supposer— et c’est 
vraiment horrible à penser, si 
cela est vrai— que ma pauvre 
mère, épuisée de fatigues et de 
privations, n’ayant plus le cou
rage de lutter, s’était donner la 
mort pour échapper à la misère.

A ces mots, Armande essaya 
deux larmes qui coulaient lente- 
sur sa joue.

—Pardonnez-moi, mademoi
selle, fît Raymond, très ému 
cette fois, d’avoir réveillé 
vous de si douloureux souve
nirs. Croyez que ce n’est pas 
pour obéir à une curiosité ba
nale. Je vous en fournirai la 
preuve, si vous m’y autorisez

—Parlez, monsieur, je vous 
en conjure à mon tour, dit Ar
mande excessivement troublée.

—Cela m’est impossible au
jourd’hui, mademoiselle, répon
dit Raymond.

—Impossible, dites-vous. Oh ! 
non, monsieur. Vous avez sans 
doute recueilli sur moi, sur ma 
famille, quelques renseigne
ments précieux. Vous êtes ar
chitecte, comme l’était mon 
père, vous avez probablement 
retrouvé près de ses anciens 
amis quelque trace du passé, 
vous savez où est ma mère peut- 
être...

Les paroles tombaient rapides 
et saccadées des lèvres d’Arman- 
de. Elle se penchait, oppressée, 
anxieuse, vers Raymond qui 
n’était guère moins troublée 
qu’elle.

Mais, soudain, il se redressa, 
comme pour secouer cet atten
drissement involontaire.

—Non, mademoiselle, répon
dit-il, je ne puis malheureuse
ment vous donner sur votre 
mère rien de plus positif que ce 
que vous savez déjà, mais je 
suis en état de vous fournir, en 
effet, quelques renseignements 
sur votre famille. J’aurais dési 
ré vous satisfaire à l’instant, si 
je n’avais eu encore quelques 
documents.... quelques person
nes à consulter...d’ailleurs l’heu
re me presse... Voyez : made
moiselle Vanescot est debout et 
s’impatiente, mais demain, si 
vous le permettez, j’aurai l’hon
neur de vous écrire et de vous 
demander un entretien. Il est 
bien entendu que vous pourrez 
vous faire assister de telle per
sonne que vous voudrez...

—Alors, monsieur, je ne vous 
retiens plus, dit Armande, mais 
je compte sur votre parole.

—Je n’y ai pas encore man
qué, mademoiselle.

11 s’inclina très-humblement, 
puis se tourna vers la tante 
Amanda.

—Je suis à vos ordres, made
moiselle.

— Allons, partons ! fit-elle pré
cipitamment.

Dans la confusion des adieux 
Raymond trouva le moyen de 
se rapprocher de Fernande.

—Mademoiselle, lui dit-il, je 
pousserai peut-être la hardiesse 
jusqu'à vous demander aussi un 
entretien.

—Vous n’en êtes pas plus sûr 
que cela ? fit-elle en riant pour 
dissimuler sa rongeur.

—Non, mademoiselle. Cela 
dépendra beaucoup des résultats ;

Ai
Que toute autre ehoee ; 
li y a un mois j’étais t xtrêmement 
Maigre ! ! !
Et pre'qu’incapable de marcher M 

tenant je
Ils partirent, escortés de toute g^l^bompmnlt.61 

la compagnie, qui leur lit corte- Il se passe à peine un jour sans que 
ge jusqu'à la "rille. reçoive des compliments les sur prqfprè

—-Psrh'pn ° monsieur fit la apparents de ma sam et ils-ont .iùs au- raroieu. monsieur, tu “ | Amets j. Houblon l .1. Wickliüe Jackson, 
tante Amanda, on voit bien que Wilmington, Del
les vieilles filles ne comptent ttifLes bouteille» qui ne po-tent pas 
» Ia , 1 „ a ... . une étiquette u anche marquée d’unepas. Nous voila tous les deux l0UlTe verte de Houblon sont J..
en tête-a-tête, a dix heures du façon. Rejetez tous les remèdes sans va 
soir, au bord de l’eau... Savez- 1=“', empoisonnés, qui s'oifrent sous le 
VOUS que c’est très-eompromet- "om de •• Houblon " ou Houblons •• 
tant ?....pour vous, ajouta-t-elle 

en gaiement.
—D’uutant plus, repartit Ray

mond. que le tête-à-tête ne se 
bornera pas là, et que vous 
m’accorderez bien la faveur de 
vous reconduire jusqu'à votre 
porte.

—Savez-vous que vous êtes 
un homme précieux, monsieur 
l’architecte ! Vous avez bâti là 
à mon prodigue de frère une 
villa d’un goût délicieux. Eh 
bien ! entre nous, voyons, vous 
a-t-il payé ?

—Bon, pas entièrement made
moiselle, mais rien ne presse.

—Au contraire, vous êtes jeu
ne, vous commencez, vous de
vez avoir besoin de votre ar
gent. Ainsi, dites-moi combien 
Auguste vous doit, et dès de
main....

—Je vous rends grâces, mais 
ce serait blesser M. Vanescot 
que d’accepter sans son ordre....

—Et moi ! vous ne craignez 
donc pas de me blesser ? inter
rompit-elle avec aigreur. Je ne 
suis donc rien non plus dans la 
famille ? Dites-le, monsieur, il 
ne manque plus que cela !

—Non, mademoiselle, mais 
vous le reconnaissez vous mê
me : je suis jeune, j'ai besoin 
de ménager toutes les suscepti
bilités, celle de M. Vanescot, la 
vôtre....

—Vous avez raison. Je suis 
une vieillie folle, je redote.
Voyons, que pourrais-je donc 
bien faire pour vous? Vous 
donner ma pratique ? Ma foi, 
non ! Bâtir à mon âge.... Mon 
anévrisme serait capable de 
m’emporter avant que le rez-de- 
chaussée soit fini. Enfin, nous 
verrons....!^vous serai peut-être 
bonne à quelque chose, malgré 
mes mes soixante trois ans....Ah! 
nous voilà arrivés !

En effet, la voiture s’arrêtait 
devant la station.

Deux minutes après, haletant,, 
baigné de sueur, rouge comme 
un homard, arrivait Bernard 
Dutaillis, à qui l’on n’avait pas 
songé à offrir une place dans la 
voiture, et qui n’avait pas vou
lu passer la nuit à Meulan en si 
maussade société.

Une heure pins tard, lorsque 
chacun se retira dans la cham
bre qui lui était destinée, Ar
mande, en entrant dans la sien
ne, aperçut une lettre à son 
adresse, placée bien en évidence 
au milieu de la cheminée.

Pour les meilleures ferronneries à bon ma 
cl:é. ail et diet

anror u.< ! r. f- cr zNMj

Le u weien magasin de 
Otta . . bli en 1850, à l'e

feROSSK TAKKIlCtii:,

Rue ssex, cl coin e la rue Ouks
enseigui“'à,.1 x.e Veritable O-NOUENT CANBr-GXRAXO

est un remede sou venin pour là guérison de toutes les Fl utn, l'.maria, 
Furoncles, Anlbrox, ■leisures ,te toute espèce.

Ce Topique excellent • une etftcscué incomparable pour I* gMiérts.ui 
des Tumeurs, Excroissances de chair. Abcès e Gantjrene.

■ XIOBB sur CHAQUE ROULKAC LA SIONA i 1*11» i*I-< n\ v 
,O£gftli£é»^£^l-s_PARIS1_<:_r_rff<0efj‘vrgî_jtn, tontes Iss bonnes PhArwiadss.

i:

CHAl’DIKKEN. OTTAWA,
ftt t MATTAWA, P.Q APERITIFS, STOMACHiQDES, PURGATIFS i DEPURATIFS,*•**•**♦»

t.RAlMz > 
de Santé 

du docteur j

ni
de MCDOUGALL Ai CUZNER: Ils gucrlssoü1 et préviennent les maladies gu

l’ENOOROEMENT dos i À i TICSTXNS.lollfS
soiatuciient 
que Jf«

•4m«fs de
la contre-

3 et lu my
St tir, 

lilt in
H d'appétit, Migra inv, Conutipation,
J Congestionna u P\.ée,dn Mon mon et

f * TRÈS IMITES P.1 OoNTRKKâl I 8
/ Exiger l'èuqaette ci-jointe en 4 eoulears, avec le mot VÉRITABLES 

*\T HAKCK /♦ 1*60 la 1ISbolte(50graini)—Hlr-ia boita[lObtraini] buesiâiiilxquIsis.
Québec t D» Ed MÛRI* k C”; Montréal i UVIOIITTI à IEU4UL

***** ET riUJtClPAL** PMAHMACiae DU CANADA

L'OIttiAMStt tl i/HOtl 1
Est l’œuvre .a plus comphxe du créateur 
et quand ce mécanisme si compliqué, et 
artisteiueni fait, est dérangé par U mala
die, on -loit rechercher h* moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demande 
lux plus expérimentés, car le corps huma n 
est quelque chose de trop précieux poi r 
être négligé. Alors s'élève la question 
“ Quel médecin employer ?”

Le Dr Oscar J hannbsskn, de l’Univer 
sité de Berlin, Allemagne, a fail une élude 
do toute sa vie, du systê 
genitem inaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilite ou dérangement du systèm- 
i. ci veux, ) compris lu Spormathroée, Go- 
urhée, ta Sphilie, la Stricture et l’impor* 

tenue, etc,, etc.
PARuEQUE vous avez été trompé e 

abusé par les CHARLATANS qui préten 
daient guérir cette classe de maladie 
n’hésitez pas à essayer de la méthode dt 
Dr Juhannksskn, avant que cette malaon 
devienne chroniaue et incurable.

JOUISSEZ
De la Santé et du Bonheur ^jj~Médaillé d’OFt, Paris j

Sirop
QUIIÏÂ LAROCHt

VALIN & ADAM,
COMMENT? comnKutres

ont fait.
Souffre*-vous de maladies des 

rognon» ?
** Lo “Kidney A\ort” m’a ramené, pour 

ainsi dire, des portes du tombeau, lorsque 
j’avais été condamné par treize médecins 
éminents du Détroit."

M. W. Deveruux, Mechanic, Ionia, Mich.
Vos nerf» moi t-ils affaiblis 7
Le “Kidney Wort” m’a guéri la 

blesse des nerts, etc., lorsque l’on désespé 
do mes jours." .Mde M. M. B- Goodwin, 
Chrntian Monitor, Cleveland, 0.

4 vocal h et Molaire* Publiée.
ARGENT A PRETER. 

BUREAU : 26 rue Spnrks, -4-x
1’Hotel Russell.

i

me nerveux et J. A. VALIN,
M. Adam, membre du barreau de Qué

bec, s'occupera aussi des affaires requA 
rant son attention dans celle province.

28 lévrier 1885

A. A. ADAM.

Ferrugineux
Ce Sirop remplace le Vin et 
Elixirs dans le cas où leur usage 

v 1 ente quelques difficultés, soit à 
•juive du jeune àgc, soit par suite 
Je !’état d’irritation do malade, 

couru
ANÉMIE, la CHLOROSE, 
PAUVRETÉ d» SA NO, 
SUITES d» COUCH E8, 

MAUVAISES OKI ESTIONS
’•ipus-Ulr#â Québec D' Bd. MORIN * C*. 

fbariirlrtj-Chlabtes, 114. res8*uWiu

si J. H. AltlAL.
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER 

bt VITRIER

Ed.

SouffYei-vou» de la maladie de 
, , . Bright 7

* Le ‘ Kidnoy Wurt” m’a guéri lorsque 
mon unne avait la consistance do la craie, 
puis rebsomblait à du sang.

Frank Wilson, Peabody, Mass. *@L GRATIS
Ün enverra par la malle un traité pré 

oieux du sysième du Dr Johannessen par 
laitement cacheté à toute personne soul 
Irani de cette maladie, pourvu qu’ell* 
s’adresse à son seul ag; nt autorisé, au1 
Etats-Unis ou au Canada

HENRY VOGELER.
49, South Street, New-York

Divers symptômes compliqués sont Irai 
tes par les prescriptions spéciales du doc 
leur Johannessen d’après l’avis d’un mé 
decin ilûment qualifié.

Toute correspondance confidencielle cl 
toute réponse est envoyée frais de post*-

MâRijHAND DK
PEINTURE

Souffrant de la diabète T -
“ Le “ Kidney M ort ” est lo remède le plus 

j’aie prescrit. Il procure un

oncton, VL

):nce que j'aie prescrit. Il 
logement presque immédiat.” 

Dr Phillip C. Ballou, M
KT I)B VITRES

026 RUE SUSSEX
Soiiffrez-you» de maladie» du foie?

lndie chronique du foie lorsque jedemundais 
à mourir." Henry Ward, ex-colonel

69 Guides Nationale, N.Y.
•u» de douleurs dans 

le do* ?
“Kidney Wort” (1 bouteille) m’a 

guéri lorsque j’étais si souffrant que je ne 
pouvais me lever, mais que je me roulais 
hors de mou lit."

C. M. Talhnage, Milwaukee, Wis.
aladie» de» 

rognon» ?
,.“Le “Kidney Wort" n:'a guéri do mala

dies du tme et des rognons après que j’eus 
suivi inutilement, pondant dus années, lo 
traitement des médecins. <"'e remède vaut

o T T a W AL
M Akial ho charge de tonte 

commande dans sa ligne d'af
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bou 
tique, ut scs prix sont raisonna
bles.

Noufl>c*-> e» f Fi

CHEMIN DE FER84 1 an
Souffrez-vous de m [.es propriétaires trouveront 

un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandos,

17 niant 1883

“U RMConservatoire de ,
333 MUE SUSSEX.’

JULES HAEMERS, u
Sami Hodges, Williamstown.West Va. LA

L’IIIQ! L’HIVUK IVOIE la plus COURTE
BNTRB

OTT IWA ET MO.ITKEAi,
Et toes les points à l’est.

CONVOIS a PASSAGERS^ 
Tous Les Jours

CHARS PULLMAN-
Uaocordement à 1» gare Bonaventure, de Mont
réal, afeo le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et lee trains du chemin de fut 
Delaware et Hud»on. dont lee lignes s’étendent 
jusqu'aux Provinces maritimes et aux \d les de 
Nouvelle Angleterre, Troy, 1 ’'«ny et New

Nouffroz-vonn <1«- lu ronstipi
“ Le ‘Kidney Wort” facilite les éva 

timit’ et m’a guéri après que j’eus fait l’< 
d’autres remèdes pendant seize ans,

Nelson Fairchild, St-Albans

Prix modérés pour commençant».
13 octobre 1885—la.

ans, Vt.
Souffres-vous de In mnlnrio?

“Le “Kidney Wort" cet supérieur à tous 
les autres remèdes dont j’aiu jamais fait 
usage dans ma pratique.

Dr R. K. Clark, South Hero, Vt.

Chaussures pour Enfants
D’ECOLE.

*
Importateur et manufacturier de

Chapeaux, Casques, 
Mitainea, Capota

en Fourrures, Etc.

J’ai maintenanten mains un immense as
sortiment de chaussures faite à la main. Les 
pratiques trrouveront tout ce qu’elles peu- 
v nt désirer eu fait de chaussures d’au
tomne et d’hiver. Bonne qualité, dernier 
goût et à bon marché.

Pardessus en feutre, claques doublées et 
non-doubléça

JT.tes-voii» hilieu
“ Le “ Kidney Wort " m'a fait plus de bien 

les autres remèdes dont j’aie jamais
Mde J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

x ?

?ait

Des avantages eulraordinairos sont ac
tuellement olferis a'îx Dames qui désire
raient se procurer des

Koiiffrez-vou» des
“ Lo “Kidney Wort” m'a puét 

mrnt des hémorrhoïdes qui coulaient.
Kliue m'avait recommandé ce i 

G. il. Horst,Caissier M. Bank, Myerto

hemorrrholdo* T
iéri rudicabs*

remède.
G.MUBPHI,

No. 616 côté ouest de la rue Snssei. BûHüiMS EN PEAUX
DE DIVERSES ESPECES. 

MANTEAUX EN SOIE
DOUBLES EN FOURRURE, 

COLLERETTES. ETC.
Rue Rideau

EtcM'VOU» tor̂ <ii re par le rhums*

“be" Kidney Wort” m’a guéri lorsque les 
médecins m avaient condamné et après 
j’eus souffert pendant trente ans.

El bridge Malcolm. West liath,

Aux (Mracteurs et Autres. A partir du S» Juin !*•», les trains oir- 
ulerout comme suit :

d’Otlnwn. I Arr. à Montréal.
11.80 B.m.

H.90 p.m.
Par «nul 

8.00
A l’établissement du soussigné, vous 

trouverez des chassis, portes, persiennes, 
laites, cois à finir puur maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.

4.60 p.m.Maine-
Aux femmes qui »ont malades T
“be “Kidney Wort” m’a guérie d'une 

malnd" dont je «ouffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usage en disent le plus grand bien.”

Mde H. Lamoreaux, lie La Mothe, Vt.

!I Arr. » Ottawa îa.ao p.m. 
».*«» p.m.

de Montréal.

es convois à passagers se rendent direc
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous i-e 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes lei 
stations intermédiaires qui arrive à ToronU 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.48 du 
matin se raccorde avec l’express de nuR 
venant de Boston et New-York viâ Snrii 
field, quittant Boston viA Lowell k 7.00 
viâ Fichburg à 6.00 
4.30 p.

Pr’l

Dr ALFRED SziVARD
Bureau :WOODLAND

Si vous voiilrz chasser la maladie 
et jouir d‘une bonne santé

_________  Faites usngp du

NO. 376, RUE CUMBERLAND.No. 38, MUE BESSEMER
tPiès du bassin du Canal.) Ancienne résidence du Dr Prévost

Ottawa, “ai

Tapis, T.ms, Etc , MERS CA N A DIE Nti
iRESu" des_ Dyspeptiques

Cette préparation guérit, outre 
la Dyspepsie aes Tuberculeux ou poitn 
aaires, les indirestions, les Névralgies, lee 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropiriee et les Rhnmatis

Ail
Le PnriLvaiîur < u sàmg. in.

MAISON DS TAP'S -York è 
8.26 dv

p.m. et New 
à Montréal àm., arrivantCLUB HOUSE D’OTTAWA. CHLfflia DE PREMIERE CLASSEAncien PosteldegP. O’MEARA £rr,>n‘ W rjn* grand assortiment, lee 

1 ^a’wre, et 1 ti plus bas prix en ET RAILS NBUF8 EN ACIER 
Les passagers pour le Sud et l’est changent de 

•bars à la gare Bonaventure à Montréal on leur 
bagage est transféré sans frais extra 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué poor n’importe quel en 
droit.

Lee billets et tout autre renseignement pet- 
vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronc- 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains som 
réglés d’après l'heure du 75ème méridien.

D. U LINBLKY,

20 22 ET 24, RUE GEORGE
reparée,

Préparé par V
Dr N. LACEBTfi.

Lévis, P., relarts, Rideanx,‘A suivre) maison a été 
& neuf, avec to

A lélioraiions Modernes
Des avantages spéciaux sont offerts aui 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue dee mail 

leurs marques de
fins, Liqueur» et Cigare».

décorée etCet e 
meuble»

et sans que

Corniche»» Pôle», Garniture 
et Meuble» «le tonie sorte.

30 cts la bouteille.
ches les pharmaciens

Prix:
Kn vent# 

iépôt chesDu reste, du moment que l’on 
vous assure que des fuseaux de ül 
jusqu’à la meilleure soie,se ven.leut 
chez A. G. Larose au prix coûtant, 
pourquoi inriez-vous pas acheter à 
son magasin, puisque c’est un brave 
Canadien.

*LZRAR ALARI1L 
71 me Boltor, Ottawaà la

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA
148 Hue NI* A Hit 8.

?ô inlllat 18*4_______________

Le chien à cinq pattes est encore 
chez Lanctôt, rue George, où les 
amateurs de curiosités peuvent le 
voir.

Gérant
A. G. PBDBN,

Agent gén. des passagers. 
Ottawa 22 août 1884.

SEOOLBRED et Oie.T. P. O’CONNOR, Prop.
Ottâws, 11 Déc. 1883.U.W1, 1|H?I ll**7

GALVATIK
R CERTIFICATS

nue d’opérer des 
C’esi ineontesta- 

tr remède connu 
:hute -les cheveux 
iser.
»e par les certifi-

ti, 29 janvier 1884,

iix, pharmacien, 601 
ime (ouest) Montréal.

■veux abondamment 
ne semblait pouvoir 

ar j’avais esseyé les 
tout- s les prépara- 

aomdre bon résultat, 
ju’on peut le devenir

andation ’essayai la 
3 boite a arrêté com- 

à la seconde, mes
eneé à repousser et 
lis boites, j’avais une 
qu’aupuravant. C’est 
e pouvoir vous don] 
îe de reconnaissance, 
ceux qui auraient le 
eurs cheveux de se

Aubkrt Larosk, 
Notre-Dame ouest, 

Montréal.

bornas d’Alfred, 
Comté de Prescott.
lie que la pommade 
r des cheveux sur ma 
e quarante-trois ans 
tndable. 
r Cholettb,

Cultivateur.

. B., 4 janvier 1884

il.
té de m’envoyer 6 ov 
la ? J’un ai fait usage 
ihat a été tel que mes 
isés très épais. Plu- 
moins que cette pom- 
i nouvelle chevelure, 
txpérie ce. Je vous 
lu certificat en faveu

Girooard, 

ex-député de Kent.

tawa, 15 mars 1884 
uis deux ans mes che 
tucoiip et 
la pomma 
cheveux ont ctssé de

après que 
t.e VAlEt

INGKR,
Photographe,

red, 19 janvier 1883

Valéria m’a été très 
bute de mes cheveux 
r la partie chauve des 
mais clairs. Je dois 
n’ai employé qu’une 
e suis âgé de soixante-

F. X. Bougie.

E.-U., 23 déc. 1882. 
itie par la présente ce

quatre-vingt-un, par 
et i’études plus ou 

ae vit petit à petit de- 
uelques semaines, je 
eveux lu sommet de 
part de mou malheur 
rexpédia deux boites 
intée par lui et appe-

icription, je le dis, je 
car je l’avoue, je la 
luse encore plus dou- 
i le Gésir de ravoir ma 
ire l’essai de La Va- 
ias ma surprise, après 
fines, d • voir comme 
heveux couvrir toute 
ma tète. Je redoublai 
confiance et de ponc- 

- après, j’avais, sinon 
mde partie ma ch

connaissance de cause 
tous ceux qui comme 
eur de perdre leurs 
ile et la meilleure de 
, La Valéria.

L. P. Champagne.

réal, octobre 1883, 
are avoir perdu cont
re il y a deux ans, j’ai 
mèdes possibles mais 
yant l’annonce de la 
irve, j’eus la curiosité

oite ch- z MM. Lavio- 
irinaeiens, rue Notre- 
iriolelte lui-même qui 
pourra attester que 

/iron six mois—com- 
rd me suis servi d'une 
i suffit pour me rendre 
Lrefo.s, un peu plus 
i ch-veux étant plus 

me connaissent sont 
lés du résultat, 
la barrière de la Côte 
icrai heureux de don- 
i les laits que je viens 
t qui voudront se ren
ie certificat de mou 
m justice et en recon- 
eur de cette merveil-

Pigeai Dcyg.

les pharmaeiens. 
ÀRVRY. boite 11
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STBtiK DE BcMII DITE JP
yX ar année.r

Pour six m

Pour quatn

A 50 CENTS DANS LA PIASTRE.
Edith-J|—■^IHHHHIUIuimini...-4- .

Pour Tannéi « du maanifidue Stock de Banqueroute de 1>1. Poirier & Cie,, Montreal, est commencée. La foulele nre«se car les Prix font pâlir les marchands. Jamais ïfll. PIGEON, PIGEON & Cie. n’ont
ACHETEUR STOCK AUSSI BEAU, et a AUSSI BON MARCHE v„;3 Bureau

fieu, so ouïs ins n rusm ! L '
JPour de Marchandises Nouvelles et Fraîches. i

ilttawHPÏGcON. PlilDI à Die L’ACl

■ Le Cit\ 
un ani< 1 
est dit, à 
travail et

“ Th o i 
bishops c 
to the po 
else.”

Cette h 
fausse qu

«Jamais 
duit pen 
odieuse :. 
comme c 
inouïes c 
elles ne s 
Contre ég 
jamais d 
la persua 
la plus ru

Leur a 
ment à e 
leur faire 
assurer h 
liberté ut 
su lient.

Les pe 
opprimés 
Rédemptc 
l’intermét 
évêques, 
léger, car 
la sanctio 
ceux qui 
ils deviei: 
rebuts des 
désolent 1

L’homn 
Dieu et 1’] 
né pour 
leur obéir 
aux évêqi 
de la soui 
se précipil 
domina Lia 
révolté : ( 
vant Jéi 
Bélial, on 
riDle esch 
placé dar 
redoutabii 
vant lui h 
mière et l 
la liberté 
libre, mai 
tage ce c 
jours il re 
en mal," 
choix. C 
ques ont 
meurer so 
évêques ; 
despotismi 
maux qui 
plus encoi 
le présent,
ROME ET L

Voici m 
qu’à ce joi 
liers du T)

En octo 
que de Qu 
constilulio 
jugement

La répo 
fut celle-c 
ganisation 
des Cheval 
posés, la Si 
mise au 
bées par le 
tion du 10

Leur c 
Rome, c'e

No. CB Rue Rideau, Enseigne de la Boule Noire.
I,A F LTE 11ES BAQUETTEURS LE MCuDE ET LA VILLETHEATRE ROYALLa digue de pierre sur la rivière 

Cliicopee, deux milles au dessus des 
chutes, a été emportée. Perles 
$20.000.

élèves américains du Collège 
d’Ot awa ont célébré, hier soir, 
(’anniversaire de la naissance de 
Washington, par une soirée dra
matique et musicale. On nous 
dit que la fête a été belle.

Les-Royal Studio-
On vient de nous transmettre le 

programme de cette fête qui promet 
d'être joyeuse. L'organisation est 
complète, les dvers comités sont 
formés et leurs opérations définies.

Des délégués du club “Le Cana
dien,” de Montréal, arriveront ce 
s >ir pour prendre certains arrange 
vnents avant l'arrivée de leur club 
qui est attendu demain soir avec 
les clubs de Québec.

Nous publierons le programme 
officiel demain.

Avec J. H. Gilmour dont la fa
meuse troupe a tenu la scène hier 
soir au Théâtre Royal, soûl, reve 
nus les douces émotions que font 
naître la perfection du jeu de ces 
acteurs et les applaudissements mé 
ri tés qu’un public enthousiaste 
sait leur prodiguer. Mademoiselle 
Fletcher est de plus en plus forte. 
Sou entrée sur la scène a été saluée 
par des applaudissements proion 
gés. Cette femme sympathique, 
que tous aiment à aller entendre, 
sait si bien soutenir son jeu que les 
applaudissements qu’on lui donne 
ne sont que justement mérités. 
Puis Gilmour, l’incomparable Cil- 
m jur, quell- force comme acteur, 
quelle puissance comme déclama 
leur.

Sir Gorge S'eph n est en cette 
ville.

Il y a parade des gardes à pied, 
ce soir.

Le bureau de sauté de cette ville 
se réunira ce soir.

Ne manquez pas la grande 
mascarade au Catinoir Rou
lettes jeudi soir,

il y a eu, hier, seance du cabinet, 
à laquelle on a reçu les réclaraa- 
iriüUons du Conseil du Nord-Ouest.

Le club de raquettes “Fronte
nac,” de cette ville, a invité le club 
“ Le Canadien '* de Montréal, à la 
fêle de jeudi.

L’avocat de la ciié est à préparer 
un règlement modifiant l’acte mu
nicipal d’Ontario, pour le soumet
tre à ;a législature provinciale.

Grand concert an benefice 
de l’In-itàmt, le 28 février.

De nouvelles soumissions sont 
demandées pour travaux à faire au 
canal Welland, entre Port Dalhou- 
sie et Thurold.

Tout le monde devront user le 
savon électrique de Vauhon.s dé 
taillé à G cents la barre. N’en 
demandez pas d’autre : chez N. A. 
Savard, rue Daihousie, et partout 
ailleurs.

Ce soir, M. Mackintosh, M P, por
tera la parole à l’association lioérak 
conservatrice des ouvriers, rue 
Rideau.

Riel est mort ! 1 ! Mais, Larose 
ne l’est pas. Allez voir le sacrifice 
immense qu’il fait de so 1 stock de 
ce temps ci, au No. 49 et 51 rue 
Rideau.

li s ira question, à cette session 
du Parlement, d’abolir le péaye 
sur lu pont suspendu qui relie 
Ottawa à Hull.

SALLES DIT William Miller, bûcheron, s’est 
fait tuer par la chute d’un arbre au 
lac Mill, N. E.. dans les chantiers 
de N. T. Todd et Cie.

Les exposants d'Ottawa et de 
Hull à l’exhibition coloniale et in
dienne sont MM. ,1. T. Hanrahan, lax 
Compagnie Manufacturière Natio
nale, la Compagnie Canadienne de 
Granit, Tho<. McKay et Cie., Wm. 
Borthwick, Jane A Constant, E. B. 
Eddy, e: le

( I

98 Hue Wellington
On travaille à établir à Berlin 

u.ie Société de Paix, en rapport 
avec l’Organisation d’Arbitrnge 
d’Angleterre

Le Caspian est arrivé de Liver
pool à Halifax, dimanche matin, 
avec "24 passagers de cabine, 30 
d’entrepont et 172 de pont.

7gouvernement, qui ex 
posera des vues du Parlement, de 
la capitale et des modèles de notre 
système de canaux. ilPhotographies Cabinet.

$2.00 la douzaine, et elles sont réellement 
bonnes.

Voyez nos

BIENVENUE Avis aux Mères—Le Sirop Cal
mant de Madame Winslow devrait 
toujours être e upioye lorsque les 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille,en enleva» les douleurs 
de l’enfant, et 1 ■ petin chérubin 
s’uveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. Il caime l’enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance,, 
éloigné les vents, régularise le» 
intestins, et est le m illeur remède 
<*onnu pour la tiiaribée provenant 
soit de ce que l’enfant fait ses dents, 
soit d’autre cause. Vingt cinq cents 
la bouteille. Assurez vous, et de
mandez le “ Sirop (Mimant de Ma
dame Winslow,” et n’eu prenez pas 
d’autre sort*\

Aux Raqiielteur* de la Pro 
vince «le Rue bec et a tou» 

lt# visiteur» «l’OttawaPhotographies de raquettenrs
Monsieur Denier, sa réputation 

est laite : un regard, un geste, et 
toute la salle rit aux éclats. Made
moiselle Gilmour s’est surpassée 
hier,.* Ile a été d’un entrain admi
rable ; belle à ravir elle a charmé 
comme d’habitude. On peut dire la 
même * hose de mademoiselle Har
lan et des autres. M. Bell a été lui 
aussi très fort du même que mou 
sieur Drumier et M. Hartsall.

Somme toute, “ Haz-l tvirkv ” a 
été un succès. 11 est à regretter 
que cette troupe, qui est si aimée 
ici, nous prive d’aller l’entendre 

rtaines semaines, parce que celles 
qui viennent pour la remplacer ne 
sont pas du tout aussi fortes.

Les scèn s, hier soir, étaient 
splendides et les décors d’une 
grande variété.

Nous ne saurions trop encoura
ger le public d’Ottawa à aller voir 
au moins une fo s “ Hazel Kirke ” 
et nous lui en promettons pour son 
argent.
. Il faut aussi dire un mut de ce 
vieillard affable, M. Gilmour, père, 
qui nous reçoit si bien. Parlant 
correctement lu français, il se fait 
un plaisir de nous donner tous les 
détails que nous lui demandons.

Allons voir, pendant que nous en 
avons l’avantage, cette troupe fa
meuse que tout le inonde vante, et 
nous serons satisfaits.

Toutes sortes de Photographies exécu 
tées à des Prix qui conviennent à lous.

MM. Larose et Dauray et ceux 
qui les secondent, méritent les 
meilleures félicitations du public 
pour le zèle intelligent et iutatiga- 
ble qu’ils déploient dans l’organi
sation d’une fête qui, si le succès 
couronne leurs efforts, comme il y 
a tout lieu de le prévoir, sera la 
plus belle de toutes Mes fêtes que 
nous ayons eues depuis longtemps 
dans la capitale.

Ces messieurs ont pourvu à tout : 
iis ont préparé un programme 
varié d’amusements et se sont occu
pés tout spécialement de procurer à 
nos visiteurs sympathiques une 
bonne hospitalité, de bons hôtels 
pour les recevoir.

Au nombre des £ hôtels qui se 
distinguent tout par la bon 
ne table et le service poli, on 
remarque tout particulièrement le 
restaurant de M. W. Lancto, qui 
n'a rien épargné pour satisfaire 
pleinement ses hôtes et qui peut 
mettre à leur disposition plusieur 
bonnes chambres.

Allez au Restaurant Internatio
nal, rue George.

Lord Randolph Churchill dit 
qu’accorder le Home Rule à l’Ir
lande serait briser le lien qui l’unit 
à l’Empire.

Les ministres de la guerre et de 
la marine de la Grèce, menacent 
de résigner si on ne déclare pas la 
guerre à la Turquie.

De toutes les parties du Canada

Cadres, Albums. Statues, 
Ouvrages Jauonais.

ABAT - JOUIi

t

I

De fantaisie, faits à ordre, au plus 
’ court délai

Venez voir nos Curiosités Mécaniques.
Le contracteur McKraî réclame 

en justice du Pacifique $167,000, 
balance du prix de construction de 
300 milles de chemin de fer.

ce

W. A. ARMOUR >
i Manufacturier et ImportateurLe capitaine Young, du Winni

peg, a été chargé de s’enquérir des 
pertes subies par les colons de Bat- 
lleford pendant l’insurrection.

Vis-à-vis les édifices du Parlement. MIMES POUR ENCADREMENT if-D'IMAGES, M:HOIRS,LES FAITS DU JOUR
(Glaces de fabrique allemande et anglaise)
Tableaux à l’huile Anglais, Fran

çais et Allemands,
Aussi, toutes sortes de Peintures, 

Cadres en peluche, et de canevas 
pour tableaux.

LES M A K€'H AXDIS ES SONT VEN
DUES PAYABLES TANT I.A 

SEMAINE OU LE MOIS.
IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 

MANUFACTURES.

Le carnaval de Burlington, Vb 
s’est ouvert hier.

Halifax a souscrit 870 au fonds 
parlementaire d’Ir'ande.

Les Queen’s Own de Toronto 
feront une excursion en Angleterre.

Le capitaine Neal, arrêté pour 
avoir laissé, sans permission, le 
fort McLeod, a été libéré. Ou a 
établi qu’il avait obtenu son congé.

John Dyde, associé de la maison 
Eckersdoi-fl et Cie, de Montréal, 
faillie, accusé de faux, subira son 
procès au prochain tmr.e de la 
Cour Criminelle.

Plusieurs personnes qui doivent 
prendre part au pèlerinage en T rre 

Toujours en mains le meilleur Sainte, organisé par M. l’abbé Pro
choix de livres d’images, de Chape-1 vancher, ont demandé leurs passe- 
lets de Statues,jet d’article religieux | ports au secrétariat d’Etat, 
vendus à bon marché chez

P. C. GUILLAUME,
455 Rue Sussex.

Nota.—Afin de faire place aux 
nouvelles marchandises du prin
temps, une réduction de dix par 
cent, sera'faite s ir toutes les achats 
d’objets de fantaisie.

AU BON MARCHE

enez me faire une visite,
«"‘pnrjcn

Le Pape a célébré, samedi, le 
huitième anniversaire de son pon
tificat.

Remarquez bien que la vente au 
prix coûtant chez A G Larose ne 
comprend que des marchandises 
nouvelles ! Rien de seconde main 
chez A. G. Larose, 49 et 51 rue Ri 
dean.

LE VI.US GRAND ÉVÈNEMENT Et vous '•rez «n
■

Dans une joute athlétique,à Chi
cago, l’un des lutteurs, ayant ren
versé l’autre, s’est acharné sur lui 
et a tenté de lui briser la jambe. 
On a dû les séparer. Plusieurs 
spectateurs se sont évanouis à la 
vue de cette scène révoltante.

N. B.—Je vendrai aux marchands les 
moulures, cadres, peintures, miroirs, cane
vas pour tableaux et toutes les plus ré
centes nouv autés lu commerce de pein
tures aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR,
482 rn© Nustex.

La mascarade de costumes mili
taires et de fantaisie, aveu distribu
tion de prix, qui aura lieu au Pati- 
noir à roulettes, jeudi soir de cette 
semaine, promet d être un des plus 
grands spectacles dont ou ait jamais 
été témoin en cette ville.

11 y aura aussi une autre grande 
attra:tion. Melle M A. Howard, 
la célèbre artiste patineuse de Bus 
ton, donnera une exnibitiou de son 
savoir faire, à 9 heures p. m.

Grande course pour le titre de 
champion du Canada. Les concur
rents sont : David Thompson, dt 
Toronto, champion de l’ouest du 
Canada ; Barrie, de Montréal ; 
Rons <i Cornwall, Williams, <ie 
Bruckviile ; Billie Atkinson, Ba 
beau et Brunei, de cette ville. Il 
y aura au-si d’autres attractions 
oraVs !.. eo"ps de musique des 

Gardes exécutera un joli choix de 
musique pour la circonstance.

Le Prof. Dauceli,dé Philadelphie, 
fournira leà costumes pour ce grand 
évènement.

Grands prix pour costumes mili 
tan es et de fantaisie, au Patmoir a 
roulettes, jeudi soir le 25.

Lez Irlandais de Chicago ont dé
cidé de ne pas faire de procession 
le 17 mars. L’honorable M. Bowell est de 

retour de New York, où iiaacco - 
pagné son fils qui va au Colorado 
pour sa santé.

Un trouve dans le “ Domestic 
Monthly, ” de New York, un joli 
article sur “ La capitale du Cana
da,” écrit par M. James M. Oxley, 
de celle ville.

Toutes pe:sonnes qui désirent 
faire des achats do*vent se ren Ire 
chez A. C. Larose, le marchand po* 
pu la ire du ben marché.

La commission des réel: malions 
de la guerre achève ses travaux. 
Cinq millions, en tout, couvriront 
probablement les frais de celte 
équipé \

I>ernière occasion «le voir 
Al pilonne Roj an Theatie 
Royal, le «11 main he 28 févri
er, au ben* flee de l’IuMtltut.

i:Il y a eu, la semaine dernière, à 
Toronto, 44 naissances, 13 mariages 
et 32 décès.

OUVERTURE DU PARLEMENT THEATRE ROYALLe soussigné vient de iecevoir 
un immense assortiment d’ouvra 
ges en cheveux, importés de New- 
York. Toupets ondulés à la An
derson, Nanon, Mikado et autres 
styles. Frisettes, etc., frisoirs, 
instruments à bouc’er, épingles, 
peignes de fantaisie, nattes et epin 
gles imperceptibles, longues tresses 
de cheveux. Prix populates.

Cette semaine nous recevrons 
une grande quantité de jupes de 
fan aisie, et hustles de nouvelles 
modes. Chez Acktuyd, 70 rue 
Sparks.

Le Dr %. Tassé est mort samedi 
à Montréal, à l’âge de 60 ans. Le 
défunt avait représenté le comté de 
Jacques Cartier dans l’ancien Par
lement du Canada : il a toujours 
été l*j fidèle am. de <ir John A.

t de sir George E.

Locataire et Direct. J. H. GILMOUR 
Gérant,Une assemblée de la grande Loge 

des Urangistes aura lieu à Montréal 
mardi prochain.

L. HOWARD

SEMAINE COMMENÇANI

LUNDI, 22 FEVRIER,
En 1875, la production du mine

rai aux Etats-Unis s’est élevée à 
$413.000.000.

On représentera le grand drame

Hazel Kirke !■ Macdonald 
j Carlo r. r-

Les éclaireurs d’Edmonton ont 
reçu chacun un scrip pour 320 acres 
de terre au Nord-Ouest.

Qui a été joué plus de mille fois au Théâtre 
Madison Square, New-York.

Matinées: MERCREDI et SAMEDI. 
Admission : 15 et 25 cts. Portes ouvertes 
à 1.30 p. tu. Levée du rideau à 2.30 

Prix d'admission : 15. 20. 30 et 50 cls.

On a Irmvé. sampd’, *,,r la voie 
du Pacifique, à Si Mai lui, le cada
vre mutilé d’une jeune fille, que 
l’on a depuis identifiée comme 
étant Aucilda Charboimeau, fille 
d’un riche cultivateui de S te Rose, 
ôn croit que la malheureuse çu. 
faut sera sortie sur la piété forme 
eu arrivant à St Martin où elle se 
rendait, et qu’une secousse des 
chars aura causé sa chute fatale.

o1
i

Le gouvernement d’Allemagne a 
proposé d’aflecter de fortes sommes 
au développement des chemins de

Irland Vanneau, par Fonlenafi 
(Deux Sèvres), 3 juillet 1877—J’at 
tends de l’emploi de Fer Bravais Le vaste parloir de l’orphelinat 
une veritable résurrection, carde- St Jos ph, où se tient le bazar au 
puis un mois que j’en fais nn usage profit du cette institution, a été dé- 
journalier, j’ai déjà obtenu sur ma coree avec goût pour la circons- 
santé et sur celle de ma fille ailé- tance et le bazar promet d’avoir le 
mique les meilleurs résultats, succès que mérite l’œuvre chari- 
Veuillez m’en faire parvenir deux table au soutien de laquelle il est 
nouveaux flacons. destiné. Les différentes tables sont
Boinaud, Théophile, menuisier. tenues par mesdames Boucher, 

Dans toutes les pharmacies.— Bailiairgé, Taché, Malte. Coursol,
Smith, Boulé, Lemoine, Taché, 
Lusignan, etc.

MAISON DE. PENSION
Comme le temps de la session approche, 

nous croyons être utile à tous ceux qui 
désireraient avoir une chambre avec ou 
sans pensio qu’ils pourront trouver le 
tout en s’adressant au numéro 331 rue 
Daihousie.

fer.

Les chefs des socialistes de Lon
dres ont poursuivi pour mépris de 
cour, le Punch, journal humoristi
que, qui les a représentés sur un 
échafaud pendant leur procès, ce 
qui était de nature à soulever con
tre eux l’opinion publique.

iLa cause de Darmouth vs la 
Reine, entendue hier, à la Cour 
Suprême, est un appel pour 
mettre de côté un règlement impo
sant une taxe d’ecoie à la ville de 
Darmouth, qui prétend en être 
exemple.
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